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ÉDITORIAL

Au gré de récentes rencontres, j’ai invité 
des personnes à s’exprimer à propos de 
leur perception de l’écoute. Voici quelques 
reflets des propos recueillis : « L’écoute 
empreinte d’empathie, sans jugement 
ni a priori, permet d’être déchargé d’un 
poids. » « Etre écouté favorise la recherche 
de solutions à tous les problèmes. » 
« Lorsque j’écoute, je me sens utile. » « Face 
à mes difficultés financières, il m’importe 
d’être écouté sur les sentiments qui m’ha-
bitent. » « L’expérience d’avoir été vraiment 
écouté donne ensuite la possibilité d’être 
à l’écoute. » « J’aimerais mieux écouter 
Dieu. Pour l’instant, je ressens sa pré-
sence; je n’entends guère les réponses qu’il 
me donne; j’ai encore bien du chemin à 
parcourir. »
Jésus a fait preuve d’écoute en maintes 
occasions. Lorsque la femme adultère est 
amenée devant lui, dans les cris de la foule 
qui veut la condamner, il se tait, dessine 
sur le sol, avant de prononcer la parole 
libératrice. Après avoir rejoint les disciples 
d’Emmaüs, il les interroge en ces termes : 
« Quels sont ces propos que vous échan-
gez en marchant ? » Bien d’autres épisodes 
montrent que Jésus a manifesté une atti-
tude réceptive, avant de parler et d’agir.
Ecouter en profondeur ne signifie pas seu-
lement se taire et tendre l’oreille. Par son 
attitude, « l’écoutant » cherche à dire à 
son interlocuteur : « Tu es important pour 
moi. Tu es intéressant. Tu peux beaucoup 
m’apprendre. Je suis heureux que tu sois 
là. » Il s’agit d’écarter les préoccupations 
du moment, tout en restant ouvert à ses 
propres sentiments, pour laisser la place 
à l’autre, rester centré sur ce qu’il vit, ce 
qu’il a à exprimer. La démarche prend 
l’allure d’une promenade avec un compa-
gnon à qui il revient de donner le rythme 
de la marche, de définir l’itinéraire, tout 
en cherchant ensemble le but à atteindre. 
Ecouter, c’est être ouvert à toutes les idées 
de l’autre, à ses aspirations, ses difficultés, 
ses espoirs, sans interpréter ni juger, pour 
l’aider à trouver la voie qui est la sienne. 
Le processus relève de l’art, d’une certaine 
ascèse aussi. Cela s’apprend.
Le pape François souligne l’importance de 
l’écoute : « Je crois qu’aujourd’hui dans la 
pastorale de l’Eglise, on fait beaucoup de 
belles choses, beaucoup de bonnes choses. 
Dans la catéchèse, dans la liturgie, dans 
la charité, avec les malades, beaucoup de 
bonnes choses. Mais il y a une chose que 
l’on doit faire davantage […] : l’apostolat de 
l’oreille : écouter. »
Cultivons, apprenons, suivons le chemin 
de l’écoute de l’autre et du Tout-Autre.
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ÉQUIPE PASTORALE
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 » Après dix années actives au sein de notre UP, l’abbé Bernard 

Miserez retournera dans son Jura natal, en août. Son succes-
seur n’est pas encore désigné.

PAR GILLES LIARD 
PHOTO : PHILIPPE GLENZ 

Sa voix, douce, posée, véhicule apaise-
ment, sérénité et confiance. Ses discours, 
teintés d’un zeste d’accent jurassien et 
d’une rare sensibilité, d’humour aussi, sont 
très appréciés. Parce qu’ils sont articulés 
autour d’un vocabulaire intelligemment 
choisi et abordable et que ses paroles sont 
délivrées les yeux dans les yeux, et non dis-
pensées le regard rivé sur un support en 
papier. Quelle force ! Autant d’ingrédients 
qui font que l’abbé Bernard Miserez touche 
directement le cœur et l’esprit de tout un 
chacun. Au quotidien pour les particuliers, 
à la messe dominicale pour les autres.

Ce temps est hélas bientôt révolu. En 
tout cas, pour les fidèles de l’UP Notre-
Dame de Compassion. Car l’abbé Miserez 
retournera dans son Jura natal en août, 
après un séjour de dix ans en Gruyère. 
Arrivé à Avry-devant-Pont en 2008, il a 
œuvré durant six ans en qualité d’auxi-
liaire, avant d’être nommé curé modéra-

teur de notre unité pastorale en 2014. Dès 
cet automne, il officiera, selon ses termes, 
comme « gardien » à la chapelle Notre-
Dame du Vorburg, haut lieu de pèlerinage 
à Delémont, à l’invite de l’évêque de Bâle,  
Mgr Félix Gmür.

Pas une retraite
Fort d’une humilité qui l’honore, l’abbé 
Miserez prétend « ne pas être un homme 
d’adieu ». Il s’en ira néanmoins le cœur 
léger : « Je ne vais pas jouer à Radio Nos-
talgie. Je suis heureux d’avoir accompagné 
tant de gens dans les circonstances de la 
vie. Avec l’équipe pastorale et le CUP, la 
collaboration a été fraternelle et très effi-
cace. Merci. Je pars avec reconnaissance. »

Le curé modérateur a choisi sa future 
option. Qui ne rime pas avec une retraite 
anticipée. Loin de là : « Je suis content de 
passer à autre chose. Cette nouvelle orien-
tation correspond tout à fait à ce que j’as-
pire aujourd’hui. Durant toute ma vie de 
prêtre, j’ai assumé énormément de res-
ponsabilités. J’ai envie de passer à autre 
chose. » D’aucuns pourraient se montrer 
soucieux, soucieux de la peur du vide. 
Lui, pas : « J’ai l’enthousiasme. On voit que 
l’assistance dans les paroisses s’amenuise, 
tandis qu’elle croît dans les lieux de pèle-
rinage. »

L’abbé Miserez le dit sans détour : mal-
gré l’un ou l’autre « échec », mais surtout 
beaucoup « d’avancées », il a énormément 
apprécié son ministère gruérien. « J’ai tra-
versé des événements très difficiles, mais 
j’ai vécu davantage de moments de grâce. 
J’ai surtout à dire merci. Beaucoup ont 
été magnifiques d’amitié, de sympathie. 
J’ai tenté de servir le mieux possible. Avec 
mon tempérament de Jurassien parfois, 
mais dans lequel les Gruériens devraient 
se retrouver », sourit-il.

A l’heure des adieux, l’humble serviteur 
de l’Eglise préfère s’effacer devant le Très 
Haut : « On n’est que de passage. On n’est 
pas prêtre pour une communauté ni pour 
une paroisse, mais pour une mission. »

Cher abbé Miserez, nous vous exprimons 
notre reconnaissance, notre gratitude, nos 
mille et un remerciements et vous formu-
lons nos meilleurs vœux pour la suite de 
votre cheminement pastoral. Vous nous 
manquez déjà.

L’abbé Marius  
retourne au Burundi
Exemple de générosité et d’empa-
thie, l’abbé Marius Nicoyizigamiye, 
amicalement appelé abbé Marius, 
quittera, lui aussi, notre unité pas-
torale en août. Arrivé à Bulle le 1er 
novembre 2015, il regagnera le Bu-
rundi, à l’appel de l’évêque de son 
pays natal. Nous l'accompagnons 
aussi de nos prières et notre grati-
tude en lui présentant nos vœux les 
meilleurs pour la suite de son mi-
nistère. GL
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JEUNES

La pastorale des jeunes vous propose, 
ces prochaines semaines, les activités suivantes :

Festival Crossfire, le 30 juin à la salle paroissiale 
de Belfaux

Retraite : du 8 au 14 juillet 2018, spiritualité, 
travail et communauté à Bose, Italie
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JEUNES

5e étape du Pèlerinage sur la Via Francigena Bulle – Rome

Pèlerinage sur la via Francigena Bulle – Rome : 
Pietrasanta – Lucca – Siena 

Se mettre en route c’est d’abord sortir de soi. 
C’est briser la coquille qui nous enferme sur 
notre « moi ». C’est arrêter de tourner autour de 
soi comme si nous étions le centre de tout. C’est 
refuser de résonner uniquement des bruits de 
notre petit monde. Se mettre en route, ce n’est 
pas parcourir des kilomètres sur terre ou sur mer 
ni voyager plus vite que le son. C’est d’abord et 
surtout s’unir aux autres en essayant de mieux 
les connaître et de les rencontrer.

Cinquième étape (Italie) : Pietrasanta – Lucques 
– Sienne, du 11 au 19 octobre 2018

Tu es en 3e du CO ou en étude (CSUD, ECG, EC, 
école professionnelle…), ce pèlerinage est pour 
toi !

Seulement 24 places !

Week-end de prépa-
ration obligatoire : du 
vendredi 28 septem -
bre à 18h au samedi 
29 septembre à 12h.

Prix : Fr. 200.– + Fr. 100.– d’actions financières  
= Fr. 300.–

Organisation : Formule Jeunes Gruyère, aumô-
neries des CO et du CSUD

Infos : 
www.formulejeunes.ch 
www.fri-soul.ch 
www.aumoneriecobulle.ch 
ou olivier.essacaz@bluewin.ch

Retraite : Rêver sa vie ou vivre ses rêves 
du 6 au 10 juillet à Estavayer-le-Lac
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INTERRELIGIEUX
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Une première dans notre canton

Une formation au dialogue interreligieux et interculturel a 
réuni récemment une trentaine de participants de neuf con -
fessions et de cultures philosophiques différentes, sur une 
initiative des bénévoles du Groupe interreligieux et inter-
culturel de la Gruyère.
PAR MARTINE FLORET 

Le dialogue (politique, social, cultu-
rel et religieux) est une urgence dans un 
monde en mutation. C’est une manière de 
répondre à la violence, au dogmatisme, à 
la peur et au rejet de l’autre. Dans cette 
optique, une formation au dialogue inter-
religieux et interculturel a réuni , en mars, 
une trentaine de participants de neuf 
confessions et de cultures philosophiques 
différentes, sur une initiative des bénévoles 
du Groupe interreligieux et interculturel 
de la Gruyère

Le cours était conduit par le pasteur Jean-
Claude Basset, créateur de la plateforme 
interreligieuse à Genève, et Dominique 
Voinçon, délégué de l’Eglise catholique 
pour le dialogue interreligieux dans le can-
ton de Vaud et ancien journaliste à la RSR. 
Une première dans le canton de Fribourg. 
Support de la session, le livre de Dennis 
Gira : « Le dialogue à la portée de tous ? 
(ou presque) ». 

Cheminer ensemble
Le dialogue est devenu une nécessité 
pour vivre ensemble. Il est un outil pour 
répondre à la violence et aux abus sous 
toutes leurs formes, à l’égoïsme, à la peur 
et au rejet de l’autre. Le sens et la portée 
de notre propre croyance prennent une 
nouvelle résonance. Le dialogue ne va pas 
de soi : on s’expose à la critique. Il nous en 
coûte de nous dessaisir de notre raison-
nement pour considérer d’abord notre 
vis-à-vis et laisser parler notre cœur. Tout 
un apprentissage, car certains « ennemis », 
lors de l’échange verbal, nous guettent : 
l’orgueil, le mépris, la peur, la manipula-
tion. Il est donc préférable de les démas-

quer lorsque nous désirons entamer le 
dialogue. On sait parler, mais pas forcé-
ment dialoguer. Le respect, l’humilité, 
la patience, l’écoute et même l’humour 
créent la confiance et l’amitié. 

Dans le domaine interreligieux, l’approche 
dialogique implique un nouveau rapport 
à la vérité, une nouvelle façon de com-
prendre notre rapport avec ceux qui ne 
croient et ne prient pas comme nous. « Le 
dialogue est le lieu où Dieu nous donne 
rendez-vous », selon Mgr Aveline, Mar-
seille.

Cheminer ensemble dans la même direc-
tion avec nos différences pour servir 
la société – référence à Saint-Exupéry 
– et  créer des rapports fraternels et de 
confiance durable, n’est-ce pas dans la 
perspective de vivre ensemble différem-
ment ?
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ŒCUMÉNISME

SOLIDARITÉ

PAR LA RÉDACTION
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Une aventure extraordinaire pour les 7-14 ans 
du 12 au 18 août 2018

Tous les deux ans, plus de 2000 enfants 
participent aux KidsGames. Ce sont six 
jours d’animations sportives, ludiques et 
bibliques, où nous valorisons le travail en 
équipe et encourageons chacun à déve-
lopper le respect, l’amitié et l’entraide. 
Les KidsGames accueillent des enfants 
de 7 à 14 ans qui intègrent des groupes de 
10 à 12 enfants. Challenge de la semaine: 
apprendre à faire équipe. Ils participe-
ront à des olympiades, dont les sports se 
veulent valorisants. Des jeux, des activi-
tés manuelles et des animations créatives 
sont aussi proposés. Les enfants arrivent le 
matin et repartent en fin de journée.
Infos pratiques : tél. 078 809 54 25

Inscription jusqu’au 15 juillet : 
www.kidsgames.ch
Prix pour la semaine : Fr. 60.–. Possibi-
lité d’un repas chaud pour la semaine  
+ Fr. 25.–. 

Une manifestation de cette envergure 
nécessite une bonne structure logis-
tique. Nous avons besoin du vous, pour 
quelques heures, une demi-journée ou 
une journée, en tant que coach, arbitre, 
bénévoles. Informations auprès de Mar-
tine Floret au 026 919 61 00 ou diaco-
nie@upcompassion.ch

« Revivre » : une démarche œcuménique au service des personnes séparées 
et divorcées 
Une équipe œcuménique se met en place pour propo-
ser, au début de l’année 2019, un parcours « Revivre » 
(six soirées hebdomadaires avec repas, enseignement 
et partage en petits groupes) pour discuter des défis 
auxquels les personnes séparées et divorcées sont 
confrontées : conséquences de la séparation ; com-
munication et résolution des conflits ; le pardon ; as-
pect juridique et moral ; relations et enfants ; vivre 
seul.
« Revivre » propose des outils pratiques pour entre-
prendre une reconstruction. Fondé sur des principes 
chrétiens, ce parcours s’adresse à toute personne 
croyante ou non.

Contacts : Joël Bielmann, agent pastoral laïc (UP Notre-Dame de Compassion), 079 718 55 56 ou Emmanuel de Calonne, 
pasteur réformé, 079 863 10 63.

Infos / inscriptions : www.cours-revivre.ch

Plateforme solidarité 
Gruyère au marché 
de Bulle
Le jeudi 23 août, une douzaine d'associa-
tions, dont le service diaconie-solidarité 
de notre UP ainsi que les Amis de Notre-
Dame de Compassion, seront présents 
au Marché folklorique à Bulle. Ils vous 
invitent à les rejoindre au Bus Bulle Sympa.

Café partage – Partager un moment ensemble

Un nouveau lieu de rencontre est proposé au sein de notre unité pastorale : Centre parois-
sial de Vuippens, un mardi par mois, de 14h à 17h, les 5 juin, 3 juillet, 4 septembre,  
2 octobre, 6 novembre et 4 décembre 2018. Informations : 026 915 09 57 ou 079 482 54 44.
Et bien sûr les trois autres cafés de notre UP :
Tous les lundis, de 14h à 17h, aux Halles à Bulle. Le 1er lundi du mois, de 14h à 17h, à la 
salle paroissiale de Sorens et le 1er jeudi du mois, de 14h à 16h, au centre paroissial à Riaz.
Les cafés seront fermés en juillet et août.
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DIACONIE
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PHOTO : AMAYAS

Résidant en Gruyère depuis 1993, Amayas 1  
y a travaillé durant de nombreuses années. 
Après son divorce, il se bat pour éviter de 
devoir quitter la Suisse contre son gré. 
Le retour dans son pays d’origine serait 
synonyme de séparation avec son fils, 
qui habite en Gruyère. Cette perspective 
lui est insupportable. Il a été incarcéré 
à plusieurs reprises pendant quelques 
mois, à cause de séjours illégaux. Sans 
revenu durant une période, il a vécu seul 
sous tente en forêt, à proximité de Bulle. 
Il se déclare « prêt à purger une peine de 
vingt ans de prison en Suisse, à condition 
d’avoir tous les dimanches son fils sur les 
genoux ».

Je le visite à l’hôpital psychiatrique de 
Marsens. Témoignage.

Au-delà de l’épreuve, Amayas se réjouit de 
suivre le Christ qui a dit : « Je suis le che-
min, la vérité et la vie ».  « J’ai vécu, dit-il, 
dans cette richesse de la joie que Dieu me 
donne chaque jour. Dieu m’a protégé de 
tout ce qui est invivable. Il m’est impos-
sible d’abandonner cet amour divin reçu 
dans ma vie. Dieu m’a accordé la patience 
pour surmonter la folie. Un jour, dans 
ma tente, j’ai senti que mon heure était 
venue. Je me suis endormi, en pensant 
que je n’allais peut-être pas me réveil-
ler. J’ai prié. Durant mon sommeil, Jésus 
m’est apparu en rêve. J’ai réalisé que, lors-
qu’on a atteint un point de désespoir et 

de patience extrême, alors apparaît notre 
Maître Jésus. »

Reconnaissance
En prison, Amayas a peint une fresque sur 
un mur. Représentant des vaches dans la 
nature, son œuvre mesure 13 mètres sur  
3 mètres 50. Dans un autre établissement 
pénitentiaire, un agent lui demande de 
l’aide pour une vache prête à vêler. Après 
la surprise de cet appel et la réalisation de 
la tâche, il établit un lien entre la naissance 
du veau et la fresque peinte jadis : « Selon 
moi, Dieu Tout-Puissant a fait en sorte que 
je me retrouve en prison pour me faire soi-
gner et voir comment un être souffle pour 
la première fois de sa vie, pour me montrer 
à quel point il importe de s’accrocher à la 
vie. »

Amayas exprime sa reconnaissance au 
service « Diaconie » de l’UP Notre-Dame 
de Compassion, pour le soutien et l’accom-
pagnement reçus. Ce service accueille, en 
effet, toute personne quelles que soient sa 
situation ou ses convictions, sans bien sûr 
soutenir des démarches illégales.

Et Amayas de conclure : « A toute per-
sonne qui a senti ma souffrance, je dis que 
rien n’est impossible à Dieu, notre Père. 
Du plus profond de mon cœur et de mon 
âme, par ma prière, je souhaite à tous un 
ciel sans nuage pour que les étoiles scin-
tillent dans vos yeux. »

Entreprise de construction A. Tomasini SA
Chemin des Prairies 11 – 1630 Bulle 2
Case Postale 2003 – Tél. 026 913 08 80

Fax 026 913 08 89 – info@tomasini-sa.ch

Jean-Marc Crausaz
Maîtrise fédérale

Rue St-Denis 44
1630 Bulle 1

Tél. 026 919 81 91
Fax 026 919 81 99

E-mail : 
meyer.electricite@bluewin.ch

ENTREPRISE GÉNÉRALE 
D’ÉLECTRICITÉ

Case à louer

1 Prénom d’emprunt
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VIE DES MOUVEMENTS
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Plus de 380 chanteurs des dix chœurs du décanat de la 
Part-Dieu se sont réunis à Vuadens, du 4 au 6 mai dernier, 
à l’occasion de la 21e Fête de l’Association des Céciliennes 
de la Part-Dieu.
PAR XAVIER SCHALLER
PHOTO : SONIA VILLEGAS

La fête de l’Association des Céciliennes de 
la Part-Dieu est avant tout une rencontre 
entre chanteurs, en toute simplicité. Avec 
au programme, comme le veut la tradition, 
un passage devant le jury, un concert et des 
aubades publics, ainsi qu’une messe solen-
nelle. Plus de 380 chanteurs provenant 
de dix chœurs, un quatuor à vent et un 
organiste, se sont retrouvés au début mai. 
Dimanche 6 mai, en l’église de Vuadens, 
la messe solennelle a constitué le point 
d’orgue de la 22e édition, une fête qui a 
lieu tous les quatre ans. « La musique dite 
"sacrée" est un moyen d’exprimer le mys-
tère divin. C’est celui que nous avons le pri-
vilège de cultiver, par le don de nos voix », 
s’est réjoui, durant la célébration, François 
Rime, président de l’association. « Nous 
devons offrir ce que nous avons de meil-
leur : nos plus belles voix, notre plus belle 
musique, nos plus beaux chants. Et quel 
bonheur de pouvoir le faire aujourd’hui 
ensemble ! »

Dirigés par Bernard Maillard, les chan-
teurs ont interprété plusieurs titres de la 
Messe brève du compositeur français Léo 
Delibes, L’Alleluia grégorien, le Pie Jesu 
de Joseph Bovet ou encore l’Anamnèse, 
de Frédéric Rody. De quoi émouvoir les 
participants et le curé modérateur, l’abbé 

Bernard Miserez : « Je remercie l’évêque, 
l’évêque auxiliaire et le vicaire épiscopal 
de n’avoir pas pu venir et de me permettre 
ainsi de participer à cette célébration », 
a-t-il plaisanté.

La fête du décanat s’était ouverte la 
semaine précédente, déjà à l’église du vil-
lage. Les samedi 28 et dimanche 29 avril, 
l’Espérance de Vuadens avait présenté Un 
Requiem, composé pour l’occasion par son 
directeur Frédéric Rody. La manifestation 
a ensuite repris le vendredi 4 mai au soir, 
avec la traditionnelle prestation devant le 
jury, de nouveau à l’église. Celui-ci était 
composé de Jean-Louis Raemy, directeur 
de l’ensemble vocal La Rose des Vents à 
Romont, de Jean-Claude Fasel, Maître de 
chapelle de la Cathédrale Saint-Nicolas, 
à Fribourg, et de Nicolas Pernet, doyen 
des classes de chant du conservatoire de 
Fribourg. Chaque chœur a présenté deux 
ou trois pièces. Mais l’objectif n’était pas 
de comparer ou de classer les ensembles, 
mais de leur offrir un retour sur les presta-
tions et leur permettre ainsi de progresser. 
Le samedi soir, les ensembles ont repris 
le même répertoire lors de leur concert 
public à l’église, Dans l’après-midi, des 
aubades publiques avaient été offertes dans 
plusieurs lieux du village.
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Vivre la fraternité

TEXTE ET PHOTOS PAR MARTINE FLORET

Du 1er au 8 avril dernier, plus de 100 jeunes 
(servants et maîtrises) de notre unité pas-
torale ont vécu une semaine en Pologne, 
sur le thème « Vivre la fraternité ». Ils 
étaient accompagnés par des adultes qui 
n’ont pas hésité à donner une semaine de 
leur temps pour vivre cette passionnante 
aventure.
Le dimanche de Pâques, nous avons pris la 
route vers la Pologne. Au matin du lundi 
de Pâques, arrêt à Prague (en République 
tchèque), avec une première célébration 

eucharistique, suivie d’une marche dans 
le secteur historique de cette belle ville. 
Arrivé à Katowice, notre camp de base 
pour la semaine, chacune et chacun a pu 
apprécier une nuit dans un vrai lit.

Les jours suivants :
– expérience de silence dans un désert, 

suivie de la visite du sanctuaire marial 
de Czestochowa, où nous avons eu la joie 
de célébrer l’eucharistie avec l’abbé Paul 
Sobus

– beaucoup d’émotion avec la visite, pour 
les jeunes du CO, du camp de concentra-

Sanctuaire marial de Czestochowa.

Départ, église St-Pierre-aux-Liens, Bulle.
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Auschwitz. Découverte de Cracovie.

tion d’Auschwitz-Birkenau
– découverte de Cracovie
– descente à plus de 150 mètres sous terre, 

dans une mine de sel, avec célébration 
eucharistique

– découverte de l’histoire et de la culture 
de la Silésie.

Propos de participants
« Difficile de ne retenir qu’un seul moment 

magique, une perle parmi tant d’événe-
ments. C’est le pèlerinage en lui-même qui 
fut une perle. »

Merci à tous les conseils de paroisse et à 
tous les paroissiens de notre unité pasto-
rale pour leur soutien.

Les photos peuvent être consultées sur 
www.upcompassion.ch

Célébration eucharistique à la mine de sel.
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ix Peut-on être croyant et politicien ? Que faire de sa foi  
lorsqu’on est engagé en politique ? Réponses d’élus de tous 
les partis.

PAR NICOLAS MAURY
PHOTOS : NICOLAS MAURY, JEAN-CLAUDE GADMER, DR

« Au nom de Dieu Tout Puissant ! » Depuis 
1848, le préambule de la Constitution 
suisse s’ouvre sur cette phrase. En 1998, les 
Chambres fédérales ont décidé qu’elle était 
toujours porteuse de sens, en conservant 
l’invocation divine dans le texte fondateur. 
Et l’an dernier, à l’occasion des 600 ans de 
la naissance de Nicolas de Flüe, Doris Leu-
thard y a fait référence : « Ces propos nous 
appellent à assumer nos responsabilités 
envers la Création. »

Pour Dominique de Buman, président 
démocrate-chrétien du Conseil national, 
« le Dieu évoqué est rassembleur, tout à fait 
dans l’esprit suisse. La Constitution n’a pas 
de couleur partisane, mais la Confédération 
est quand même un pays dont la bannière 
porte la croix… ». PLR et ancien président 
de l’Entraide protestante, Claude Ruey se 
dit « fier » de lire ces mots dans le texte fon-
damental : « C’est le signe que les autorités 
admettent qu’elles ne disposent pas d’un 
pouvoir absolu, qu’elles reconnaissent agir 
dans le domaine du relatif et qu’elles pro-
fessent qu’il existe une puissance divine 
à laquelle elles sont soumises. J’y vois une 
belle leçon de modestie. » L’UDC Dylan 
Karlen va plus loin : « Il est primordial que 
nos racines chrétiennes demeurent claire-
ment affirmées dans le contexte de la crise 
identitaire qui nous frappe, et qui peut 
mettre en péril la paix civile et confession-
nelle qui règne dans notre pays depuis 170 
ans. Mais l’homme évolue dans un monde 
qui le dépasse. Les Suisses ont bénéficié 
d’un coup de pouce du Tout Puissant pour 
inventer un pays aussi génial. » 

Au-delà des clichés
A gauche de l’échiquier politique, Ada 
Marra relève que le fait que la Constitution 
fasse référence à Dieu représente « toute 
l’ambiguïté et le paradoxe de la Suisse, de 
par son histoire particulière. » Pour cette 
conseillère nationale socialiste et catho-
lique convaincue, la distinction entre pou-
voirs temporel et spirituel doit rester claire : 
« Au tout début de ma carrière politique, j’ai 
prêté le serment religieux. Ensuite, je me 
suis tenue à ma cohérence de séparer Eglise 
et Etat avec la promesse solennelle. Cela ne 
veut pas dire que ma foi ne me donne pas 
des orientations politiques. Si je suis au 
PS, c’est pour défendre les plus précarisés. 
Dans la Bible, on remarque toute une série 
de valeurs que je retrouve au sein du parti : 
solidarité, camaraderie, communauté des 
biens, fraternité.» Et de dénoncer certains 
clichés, tels que le côté antireligieux du PS : 
« Il y a toujours eu des mouvements au sein 
de la gauche qui prônaient l’Eglise. Il existe 
d’ailleurs un groupe de chrétiens de gauche 
au sein du PS romand. »

Un cliché aussi, l’anticléricalisme des libé-
raux-radicaux ? « Attention, le PLR est 
formé de deux origines différentes, avertit 
Claude Ruey. Si le Parti radical était histori-
quement agnostique, ce n’est pas du tout le 
cas du Parti libéral dont j’ai été le président. 
Le PLS avait une origine chrétienne forte, 
trouvant une partie de son fondement dans 
l’histoire des Eglises protestantes libres 
de ce pays, lesquelles n’ont pas voulu être 
soumises à l’Etat et ont défendu la liberté 
de l’Evangile. Les libéraux suisses pos-
tulent une éthique de la liberté qui se place 
au-dessus du tout-économique. » 

Une formation affiche jusque dans son nom 
son affiliation religieuse : le Parti démocrate 
chrétien. « Le C est un idéal à atteindre, 
souligne Dominique de Buman. Un objec-
tif fixé à nous-mêmes. Cette ambition nous 
oblige à avoir un comportement si possible 
encore plus élevé et exemplaire. » 

Socle chrétien, valeurs humanistes
Comme le résume Benjamin Roduit, « Dieu 
ne saurait être de gauche ni de droite ». 
Mais le socle chrétien sur lequel le nou-
veau conseiller national valaisan s’appuie, 

la conseillère communale PS de Bernex 
Guylaine Antille le partage. Même si elle est 
élue dans « le » canton laïque par excellence. 
« Mes convictions se sont traduites dans de 
multiples engagements en Eglise et au sein 
de ma commune, note celle qui a travaillé 
10 ans à l’ECR. Au niveau personnel, pro-
fessionnel et politique, les mêmes valeurs 
m’animent : respect des différences, solida-
rité et égalité des chances. » 

Mais ces valeurs peuvent aussi être défen-
dues par quelqu’un qui ne s’affiche d’au-
cune religion. S’avouant « en quête de foi », 
Dylan Karlen constate : « Notre société de 
consommation est victime d’une vacuité 
spirituelle sans précédent et je ressens le 
besoin de nourrir mon esprit. J’ai beaucoup 
de respect pour les personnes croyantes et 
pratiquantes. J’aime les côtoyer. Cela me 
permet d’alimenter mes réflexions. Une 
civilisation, quelle qu’elle soit, a besoin à la 
fois de politique et de spiritualité. »

Politicien avant d’être croyant ?
Politique et spiritualité. Deux éléments 
qui se côtoient au Palais fédéral où une 
méditation hebdomadaire réunit des élus 
divers lors des sessions. « Œcuménique, 
elle est assurée parfois par des ministres 
protestants, parfois par des prêtres ou des 
évêques », indique Dominique de Buman. 
« Cette permanence spirituelle rassemble 
des gens de partis très différents. C’est de 
haute intensité, profond et cela offre un 
regard particulier sur notre mission et 
notre devoir de tolérance. » Ada Marra y 
assiste parfois. « C’est assez rigolo. On y 
croise des gens qu’on ne s’attendrait pas à 
voir, y compris des membres de mon parti 
qui ne s’affichent pas croyants. Notre sys-
tème politique fait qu’on doit tisser du lien 

et chercher des compromis. A travers ce 
groupe, c’est aussi un accès à la personne 
qui est favorisé. En politique, avant d’être 
croyant vous êtes politicien. »

Mais la croyance peut aussi motiver l’en-
gagement. Dominique de Buman s’est 
retrouvé en première ligne lors du débat 
autour du diagnostic préimplantatoire. 
« Ce n’était pas un dossier lié à une com-
mission dans laquelle je siégeais, mais j’ai 
vu que beaucoup n’avaient pas le courage 
ou la volonté de monter au créneau. Je me 
suis retrouvé à « Infrarouge ». Non pas pour 
me mettre en avant, mais parce que je trou-
vais que c’était mon devoir de le faire. Je ne 
le regrette pas. » Claude Ruey comprend la 
démarche : « Le fait d’être chrétien rappelle 
tous les jours que l’engagement politique 
est du domaine du relatif et du contingent. 
L’absolu est en Dieu. Ce n’est pas nous qui 
allons faire le Royaume par la politique. Ne 
la divinisons pas, elle doit rester modeste. 
L’Evangile ne s’applique pas de façon méca-
nique. Si on trouve des chrétiens dans tous 
les partis, c’est que sur les mêmes valeurs 
éthiques chrétiennes, on peut changer 
d’avis quant aux solutions concrètes. »

Marie et le drapeau européen
Au-delà de nos frontières nationales, l’intrication entre politique 
et religieux va parfois se nicher là où on ne l’attend guère. Ainsi, 
Jean-Luc Mélenchon a-t-il voulu, en octobre dernier, faire retirer 
le drapeau européen de l’hémicycle de l’Assemblée nationale 
au motif qu’il s’agit d’un symbole confessionnel. Origine de sa demande : le 
cercle d’étoiles sur fond azur a été dessiné par le fervent catholique Arsène 
Heinz qui a raconté avoir tiré son inspiration de la médaille miraculeuse de la 
Vierge Marie. 

Pour la petite histoire, l’amendement de Jean-Luc Mélenchon a été rejeté par 
les députés français…

Nicolas de Flüe  
et la tolérance

Au-delà du préambule de la Consti-
tution, le lien entre l’Etat  
et la religion est aussi renforcé par 
l’identité du saint patron de la 
Nation, Nicolas de Flüe.

« Indépendamment de l’apparte-
nance religieuse qu’on peut avoir, il 
n’est pas contesté, note Dominique 
de Buman. Il y a des éléments 
objectifs historiques qui font que ce 
pays a une marque de fabrique. Elle 
doit être pour nous un signe de 
tolérance, d’ouverture et de liberté 
d’expression. Elle donne aux gens la 
garantie d’être ce qu’ils sont. »

Le saint patron de la Suisse.En quête de foi, Dylan Karlen est persuadé 
qu’une société a besoin de spiritualité.

Ada Marra trouve des valeurs communes dans la 
Bible et son parti.

La Constitution n’a pas de couleur partisane, 
mais la Suisse est un pays dont la bannière porte 
la croix.

Les membres du parlement peuvent participer à une méditation hebdomdaire lors des sessions.
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Et l’an dernier, à l’occasion des 600 ans de 
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thard y a fait référence : « Ces propos nous 
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envers la Création. »
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dans l’esprit suisse. La Constitution n’a pas 
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nelle qui règne dans notre pays depuis 170 
ans. Mais l’homme évolue dans un monde 
qui le dépasse. Les Suisses ont bénéficié 
d’un coup de pouce du Tout Puissant pour 
inventer un pays aussi génial. » 

Au-delà des clichés
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est du domaine du relatif et du contingent. 
L’absolu est en Dieu. Ce n’est pas nous qui 
allons faire le Royaume par la politique. Ne 
la divinisons pas, elle doit rester modeste. 
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Au-delà de nos frontières nationales, l’intrication entre politique 
et religieux va parfois se nicher là où on ne l’attend guère. Ainsi, 
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Tous les cinq ans, les paroisses du can-
ton de Fribourg doivent renouveler leur 
Conseil de paroisse (CP). Pouvoir exécu-
tif de la paroisse, le CP a, avant tout, un 
travail de gestion et d’administration. Ce 
collège, composé de 5 à 9 membres, doit 
être animé par la lumière de la foi.
Les élections des conseillers de paroisse, 
pour la période administrative 2018-2023, 
se sont clôturées le 25 mars. Dans les  
115 paroisses du canton de Fribourg,  

597 sièges de conseillers de paroisse étaient 
à repourvoir. Les conseillers ont été asser-
mentés le 21 avril, à l’église Saint-Pierre, à 
Fribourg. Cent cinq des 115 paroisses ont 
élu leur conseil paroissial tacitement. Dans 
la répartition, nous constatons une bonne 
mixité entre hommes et femmes. Relevons 
aussi que presque trois quarts des anciens 
conseillers et conseillères ont renouvelé 
leur mandat. Beau témoignage d’abnéga-
tion et d’engagement.

Bulle-La Tour, de gauche à droite : Jérôme Tornare, Jean-Claude Mauron, Isabelle Rumo, Elisabeth Michaud-Wicht,  
Jean-Bernard Repond, Jean-François Tercier et Nicolas Demierre.

Morlon, de gauche à droite : Corine Frossard, Laurence Grandjean,  
Rubin Schwizer, Chantal Rime et Sonia Publioz.

Les 115 paroisses du canton de Fribourg ont renouvelé 
leur conseil en mars dernier.

PHOTO : GÉRALD RUMO

PHOTO : ALINE BARBEY

La photo 
du Conseil 
de paroisse 
d'Avry-dt-Pont 
sera publiée 
dans notre 
édition de 
septembre.
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La Roche, de gauche à droite : Fabienne Geiger, Stéphane Gremaud, Bernardette Brodard, Simon Kolly et Nathalie Lehmann.

La photo 
du Conseil 
de paroisse 
d'Echarlens 
sera publiée 
dans notre 
édition de 
septembre.

Suite page 16 ➤

PHOTO : CARMEN GEINOZ

Pont-la-Ville, de gauche à droite : André Théraulaz, Nathalie Tinguely, Nicolas Kolly, Carmen Geinoz et Alexis Risse.

PHOTO : NATHALIE LEHMANN

Sorens, de gauche à droite : Stéphanie Ansermot, Maurice Grandjean, Alexandra 
Oberson, Claudine Schmutz, Christine Genoud et Jeannine Gonçalves.

PHOTO : CATHERINE GRANDJEAN
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Riaz, de gauche à droite : Alexandra Savary, Christian Ruffieux, Marc-Anthony Beyeler, Jacques Pollet 
et Janine Pugin.

Sâles, de gauche à droite : Gérard Clerc, Marc Descloux, Ruth Bovet, Marianne Pasquier  
et Jean-Paul Favre.

St-Sulpice Le Solitou, de gauche à droite : Daniel Rolle, Isabelle Spicher, Stéphane Schouwey, Patrice Ballif, Raphaël Rolle, 
Fabienne Drompt, Philippe Berchier, Jean Schouwey et Christine Meige.

PHOTO : PATRICIA ROLLE

PHOTO : CAROLE GOLLIARD

PHOTO : CLAUDIA KOLLY
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Vaulruz, de gauche à droite : Joseph Borcard, Philippe Risse, Nathalie Dafflon, Philippe Christe  
et Firmino Guerra.

Vuadens, de gauche à droite : Eric Follonier, Marie-Jeanne Gremaud, François Déforel, Elisabeth Sonnenwyl et Frédéric Magnin.

Vuippens, de gauche à droite : Vital Perrey, Michel Knobel, Marlène Barras, Dominique Vogler et Eric Broccard.

PHOTO : CLAUDINE SEYDOUX

PHOTO : PASCAL SONNENWYL

PHOTO : LAETITIA MICHEL
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PAR FRANÇOISE RUFFIEUX, PRÉSIDENTE DU CUP 
PHOTO : PHILIPPE GLENZ / DESSIN : DR

Après onze années de présidence, Françoise Ruffieux (Maules) 
quittera le Conseil pastoral de l’unité pastorale (CUP) à la fin 
de cet été. Avec le départ annoncé de l’abbé Bernard Miserez, 
une réorganisation est en vue.

En vue de la nouvelle année pastorale, le 
CUP, seule instance permettant d’échan-
ger sur la pastorale de cette immense unité 
pastorale (UP), va se réorganiser. A la fin 
août, Françoise Ruffieux cessera son man-
dat de présidente après onze années de 
services et l’abbé Bernard Miserez quittera 
notre UP. Il s’agit de pérenniser ce CUP, 
afin que l’unité de l’UP puisse se vivre à 
tous les niveaux.
Reçues en juin 2017, plusieurs orientations 
pastorales font déjà l’objet de réflexions, 
voire d’actions. Elles contiennent de 
bonnes pistes utiles et concrètes sur fond 
de proximité, d’accueil et d’entraide au 
sein de nos communautés. 
Concernant les chorales, le pape François, 
commentant un document du concile, rap-
pelle : « Il s’agit de participer intensément 
au Mystère de Dieu, […] il est nécessaire 
de faire en sorte que la musique sacrée 
et le chant liturgique soient pleinement 
"inculturés" dans les langages artistiques et 
musicaux de l’actualité. » Ainsi, la nécessité 
de réajustements est-elle apparue au CUP : 
les directeurs se sont montrés ouverts et 
compréhensifs à cette demande d’adapter 
les chants liturgiques au thème de la céré-
monie, de faire le choix de chants en fran-
çais, accessibles à la communauté. Pour 
faire taire toute rumeur, il n’a jamais été 
question de supprimer les chorales. Mais, 
bien au contraire, de valoriser leur travail 
et de leur exprimer toute notre reconnais-
sance pour leur fidélité et leur souci d’aider 
l’assemblée à prier.

Questions
Lors d’une rencontre avec Mgr Charles 
Morerod et le Vicaire épiscopal Jean Glas-
son, le CUP a présenté trois sujets : 
• la place des laïcs dans l’animation pas-

torale de proximité – et plus concrète-
ment : comment introduire des Liturgies 
de la Parole avec communion ?

• comment améliorer l’intégration des 
prêtres venus de l’étranger dans notre 
Eglise locale ? Comment adoucir leur 
choc culturel lors des premiers mois 
suivant leur arrivée ?

• comment atteindre les non-pratiquants, 
les gens qui ont tourné le dos à l’Eglise, 
sauf pour les demandes de sacrement et 
les enterrements ?

Mgr Morerod a écouté nos réflexions. Il 
s’est montré réservé sur le premier point. Il 
nous a rappelé l’importance du temps qui 
fera son œuvre et l’importance de replacer 
le Christ au centre de la vie chrétienne. 
Autre chantier qui a occupé le CUP durant 
cette année pastorale : un éventuel redé-
coupage de l’UP, notamment des zones 
Echarlens – Morlon – Riaz et Marsens  
Sorens – Avry-devant-Pont qui ne corres-
pondent pas aux cercles scolaires. Après 
discussions avec les équipes des messes en 
famille et les catéchistes, des solutions ont 
été trouvées à la satisfaction de tous. 
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n La chapelle de la Verguenaz, balcon sur la Création

TEXTE ET PHOTO PAR MARTHE GRANDJEAN

Dans l’éternel désir de Dieu, j’ose le croire, 
le site de la Verguenaz avec sa chapelle 
était ce qu’il est aujourd’hui : un joyau de 
la Création.

Sitôt après l’église de Vaulruz, la route 
grimpe et regarde de haut passer le train. 
Sinueuse, elle gravit le coteau avec une 
fierté non dissimulée. Vaulruz joue la 
féodalité. Forte de son belvédère et de 
son château moyenâgeux, la citadelle 
semble défendre ses sujets qui, du Diron 
aux Molettes, de la Sionge aux Angles, se 
dévouent corps et âmes aux tâches rurales, 
artisanales et industrielles.

De charmantes villas juchées haut sur 
la colline cèdent la place à de robustes 

fermes. Toujours aussi pentus, les derniers 
méandres du chemin me conduisent au 
sanctuaire de Notre-Dame de la Vergue-
naz, dont le patronyme est invoqué depuis 
fort longtemps. Vers 1800, une jeune fille, 
qu’on dit être tombée malade en cueillant 
des baies dans la forêt de la Verguenaz, 
implora la Vierge de la guérir. Une fois 
exaucée, elle plaça une petite statue de 
bois dans le tronc d’un sapin de la forêt. 
L’histoire raconte que la statuette résista 
à un violent ouragan dévastateur. Dès 
lors, de plus en plus de monde se rendit 
sur les lieux. Deux autres miracles furent 
attribués à la bienveillance de la Vierge de 
Vaulruz. Aussi, en 1880, un oratoire y fut 
érigé. Les pèlerins affluèrent.

En 1965, forts de la générosité populaire, 
l’abbé Hirt et le conseil paroissial firent 
construire la chapelle telle qu’on la connaît 
aujourd’hui, en bordure de la forêt, sur un  
terrain  gracieusement offert par la famille 
Jordan des Arzilliers.

Le site offre un panorama grandiose. 
Le récit de la Genèse s’illustre sous mon 
regard: marguerites, cardamines, grami-
nées, grasses prairies prêtes à être fauchées. 
Des vaches, robe rouge ou noire, paissent 
dans les pâturages de Champ à la Bise. De 
la Berra au Moléson, la chaîne des Préalpes 
se détache dans l’éblouissante Création.

Dans ce décor vivent des femmes, des 
hommes, créatures privilégiées de Dieu.

L’homme d’ici ou d’ailleurs, l’homme 
d’hier qui, en hommage à son Créateur, a 
édifié sanctuaires et cathédrales. L’homme 
d’aujourd’hui qui, dans son souci du res-
pect de la nature, porte la responsabilité de 
l’héritage que Dieu lui a confié.

Je me retourne. La vaste plaine s’étend sous 
mes yeux, tantôt verte, tantôt grise, tantôt 
préservée, tantôt abîmée. Alors me vient 
l’exhortation du pape François qui nous 
invite à être des « gardiens de la création, 
du dessein de Dieu inscrit dans la nature, 
gardiens de l’autre, de l’environnement ».

Samedi 16 juin messe à 18h 
à la chapelle de la Verguenaz. 
En cas de pluie, à l'église
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Baptêmes 

Bulle-La Tour
Communauté Saint-Pierre-aux-Liens
Léo Dousse, fils de Marc et Marilyne née Pasquier, 
Bulle
Chloé Meynier, fille de Mickaël et Caroline Coulot, 
Bulle
Elise et Jade Currat, filles de Stéphane et Marie 
née Gillard, Bulle
Luana et Luca Nunes Teixeira, enfants de Paulo Sergio 
et Sandra née Nunes, Bulle
Evie Félicie Prin, fille de Laurent et Muriel 
née Schibler, Bulle
William Kolly, fils de Valentin Kilchoer 
et Elodie Kolly, Bulle
Emma De Almeida Figueiredo, fille de Sergio 
et Laura née Sudan, Bulle
Elijah Chassot, fils de Frédéric et Rebecca née Kapp, 
Bulle
Mary Carla Gachet, fille de Luzia Maria Edmilson Vaz, 
Bulle
Nora Hechmati, fille de Behrouz 
et Liselotte Hechmati, Bulle
Adriana Dos Santos Silva, 
fille de Micael Nogueira Da Silva et Jessica 
née Dos Santos Santiago, Bulle
Lisea Renevey, fille de Sébastien Mühlemann 
et Nadia Renevey, Bulle
Ana Marguerite Dagaud Lopez, fille de Jérémie 
et Luz Paulina Lopez Valencia, Bulle
Alicia Erba, fille de Jonatan et Stéphanie née Pernet, 
Bulle
Jessy Saraiva Ribeiro, fille de Seljmani Kadri 
et Marie Julia Saraiva Ribeiro, Bulle
Sacha Dias Sebastião, fils de Duarte Miguel 
et Delphine née Fragnière, Bulle
Margaux Bosson, fille de Christian et Aurélie 
née Brunschwig, Bulle
Alexandre Mauron, fils de Xavier et Sandra 
née Bugnon, Bulle
Leonor Ferreira Faria, fille de 
Gonçalo Rodrigues Faria et Marli Andreia née Costa
Luana Jacqueroud, fille de Pierre et Susana Maria 
née Da Fonseca, Bulle

Communauté St-Joseph
Léa Descloux, fille de Paul et Christelle née Schmutz, 
La Tour-de-Trême
Antoine Boschung, fils de Pierre et Sandra Narbel, 
La Tour-de-Trême
Pauline Maillard, fille de Christian Pichonnaz 
et Marylin Maillard, La Tour-de-Trême
Rajae Marie Rouvenaz, fille de Zohra Harjani, 
La Tour-de-Trême
Lina Jaquenoud, fille de Thierry et Elodie 
née Coronado, La Tour-de-Trême
Haydn Brandt, fils de Daniel et Marie Fernanda 
née Basto Coelho, La Tour-de-Trême
Noémie Courtine, fille de Nicolas et Elodie 
née Baechler, La Tour-de-Trême

La Roche
Aiyana, Enola et Malila Purro, filles de Jean-Marc 
et Jessica née Bichon, La Roche

Morlon
Garance Barras, fille de Samuel et Isabelle 
née Devaud, Morlon
Mathias Moret, fils d’Adrien et Camille 
née Marchina, Morlon
Olivia Barbey, fille de Lionel et Florence née Dunand, 
Morlon

Pont-la-Ville
Alice Kolly, fille de Nicolas et Lise née Barras, 
Pont-la-Ville

Saint Sulpice Le Solitou
Juliette Vioget, fille de Guillaume et Marinella 
née Buchs, Hauteville
Samuel Ecoffey, fils de Yannick et Caroline née Müller, 
Hauteville
Célian Pasquier, fils de Josquin et Séverine née Roulin, 
Hauteville
Anabelle Tinguely, fille d’Adrien et Laura née Moura, 
Hauteville
Florent Kolly, fils de Xavier et Angélique née Monney, 
Hauteville

Sâles
Léonie Fragnière, fille de Nicolas et Valérie 
née Seydoux, Sâles

Sorens
Simon Tercier, fils de Claude et Stéphanie 
née Menoud, Sorens

Vaulruz
Louis Chollet, fils de Gaétan et Doris née Seydoux, 
Vaulruz
Clarisse Marie Eugénie Tsimine, fille de Fabrice 
et Françoise née Guenat, Vaulruz

Vuippens
Anthony Luca Obrist, fils de Michel et Sandra 
née Perler, Marsens

Mariages

Bulle-La Tour
Le 17 février à La Tour-de-Trême : Olivier Buchs 
et Cindy Chofflon, Bulle
Le 14 avril à Vuadens : Michel Progin 
et Laetitia Tercier, Bulle

Sorens
Le 17 mars à Le Châtelard : Gabriel Villoz et 
Caroline Rey, Sorens
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Décès

Avry-dt-Pont
Michel Monney, décédé le 16 février 
à l’âge de 80 ans, Le Bry
Laurent Rime, décédé le 26 février 
à l’âge de 85 ans, Gumefens

Bulle-La Tour
Communauté St-Pierre-aux-Liens
Jeanne Savary, décédée le 14 février 
à l’âge de 88 ans, Bulle
Marie-Berthe Ropraz, décédée le 3 mars 
à l’âge de 80 ans, Bulle
Jacqueline Grandjean, décédée le 9 mars 
à l’âge de 83 ans, Bulle
Denise Millasson, décédée le 10 mars 
à l’âge de 80 ans, Bulle
Michel Seydoux, décédé le 14 mars 
à l’âge de 65 ans, Bulle
Ernest Wolfensberger, décédé le 15 mars 
à l’âge de 85 ans, Bulle
André Pasquier, décédé le 5 avril 
à l’âge de 83 ans, Bulle
Noël Fragnière, décédé le 8 avril 
à l’âge de 74 ans, Bulle
Louis Frossard, décédé le 13 avril 
à l’âge de 88 ans, Bulle
Joseph Morel, décédé le 26 avril 
à l’âge de 88 ans, Bulle
Gaston Jolliet, décédé le 28 avril 
à l’âge de 78 ans, Bulle

Communauté St-Joseph
Anna Maria Palumbo, décédée le 23 février 
à l’âge de 75 ans, La Tour-de-Trême
Joseph Andrey, décédé le 7 mars 
à l’âge de 89 ans, La Tour-de-Trême
Marlène Morand, décédée le 22 mars 
à l’âge de 79 ans, La Tour-de-Trême
Paul Ruffieux, décédé le 24 mars 
à l’âge de 91 ans, La Tour-de-Trême
Roland Meyer, décédé le 29 mars 
à l’âge de 59 ans, La Tour-de-Trême
Jean-Carlo Gapany, décédé le 24 avril 
à l’âge de 56 ans, La Tour-de-Trême

Echarlens
Gérald Droux, décédé le 20 février 
à l’âge de 76 ans, Echarlens

La Roche
Abbé Jean-Louis Dorand, décédé le 9 février 
à l’âge de 76 ans, La Roche
Maria Arminda Guimarães Rocha Maia, 
décédée le 19 mars à l’âge de 59 ans, La Roche

Morlon
Henri Bapst, décédé le 5 avril 
à l’âge de 73 ans, Morlon

Riaz
Roger Rieder, décédé le 25 février 
à l’âge de 66 ans, Riaz
André Gremaud, décédé le 27 février 
à l’âge de 73 ans, Riaz
Canisia Blanc, décédée le 28 février 
à l’âge 88 ans, Riaz
Jean-Claude Geiger, décédé le 13 mars 
à l’âge de 75 ans, Riaz

Saint Sulpice Le Solitou
Emilie Andrey, décédée le 23 mars 
à l’âge de 80 ans, Hauteville
Carlo Bonaccorsi, décédé le 29 mars 
à l’âge de 77 ans, Corbières

Sâles
Marie-Thérèse Menoud, décédée le 1er février 
à l’âge de 80 ans, Sâles
Simone Monney, décédée le 7 avril 
à l’âge de 91 ans, Sâles
Cécilia Pasquier, décédée le 23 avril 
à l’âge de 85 ans, Sâles

Sorens
Marius Descloux, décédé le 3 avril 
à l’âge de 92 ans, Sorens
Rosa Romanens, décédée le 29 avril 
à l’âge de 89 ans, Sorens

Vuadens
Cécile Pittet, décédée le 2 février 
à l’âge de 100 ans, Vuadens
Konrad Richli, décédé le 13 mars 
à l’âge de 92 ans, Vuadens
Noël Genoud, décédé le 1er avril 
à l’âge de 73 ans, Vuadens
Imelda Golliard, décédée le 8 avril 
à l’âge de 84 ans, Vuadens
Marcelle Bisi, décédée le 19 avril 
à l’âge de 69 ans, Vuadens
Pascal Cachin, décédé le 21 avril 
à l’âge de 58 ans, Vuadens
Giancarlo Copparoni, décédé le 21 avril 
à l’âge de 71 ans, Vuadens

Vuippens
Michel Romanens, décédé le 3 avril 
à l’âge de 69 ans, Vuippens

PHOTO : LDD
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Groupe chrétien P.U.S.H. – 
Pray Until Something Happens
Le samedi 8 septembre à Sâles, le groupe P.U.S.H. animera la célé-
bration de la messe d’ouverture, à 18h. Concert gratuit du groupe, 
à 20h30, à la salle de La Lisière, route du Centre sportif, à Sâles. 
Fondé à Genève, en 2002, P.U.S.H. collabore avec des chrétiens de 
tous horizons, des croyants d’autres religions ainsi que des per-
sonnes agnostiques. Par leur musique, toujours spirituelle, leur 
amitié, leur ouverture et leur respect mutuel, ils témoignent de la 
richesse de leurs différences comme d’un vrai chemin d’unité et 
de paix. Pour découvrir le groupe : http://push-music.net/
Afin d’assurer le bon déroulement de cette manifestation, le 
Conseil de communauté de Sâles cherche des bénévoles.

PAR LA RÉDACTION

Ministère estival

Cet été, du 28 juillet au 26 août, nous aurons le plaisir 
d'accueillir de nouveau l'abbé Paul Sobus. Depuis plu-
sieurs années, il seconde nos prêtres durant la période 
estivale.

Pèlerinage à La Grotte de Lourdes 
à Grandvillard 
Le Groupement des hospitaliers et hospitalières de Notre-Dame 
de Lourdes de la Gruyère et environs organise son 8e pèlerinage 
à la Grotte de Lourdes à Grandvillard, le mercredi 15 août 2018. 
« Grandvillard – Faites tout ce qu’il vous dira (Jn 2, 5) ». C’est par 
analogie au thème fixé par les sanctuaires de Lourdes que nous 
vivrons notre pèlerinage. Nous vous invitons au site marial de 
Grandvillard. Célébration de la messe à 14h30. Elle sera présidée 
par Mgr Rémy Berchier, directeur du Pèlerinage interdiocésain 
de Suisse romande à Notre-Dame de Lourdes, concélébrée par le 
doyen de la Gruyère et curé modérateur de l’UP Notre-Dame de 
l’Evi, Claude Deschenaux, par le Père Jacques Le Moual, aumônier 
de notre Groupement, ainsi que par d’autres prêtres. Animation 
par le Chœur-Mixte de Vaulruz, dirigé par Marie Grandjean. La 
célébration aura lieu sous la cantine sise sur la place de parc de 
la grotte. En cas de beau temps, elle sera suivie de la procession 
eucharistique. Places de parc disponibles pour les bus. Deux mini-
bus seront mis gratuitement à disposition des pèlerins. Départ de 
la gare de Bulle à 13h, retour à 17h30.

Pastorale du monde 
du travail
Depuis le début de l’année, le 
diacre Jean-Félix Dafflon vous 
accueille tous les jeudis, de 17h à 
18h, à la Route de Fribourg 18, à 
Marly. Cette permanence s’adresse aux personnes qui 
vivent des difficultés de travail, un épuisement profes-
sionnel, des pressions dans leur emploi, etc.

Pastorale de la santé
Formation initiale pour visiteuses et visiteurs 
bénévoles de personnes âgées et / ou malades

Vous vous sentez appelés à visiter les per-
sonnes âgées ou malades ?
Vous faites des visites et vous aimeriez 
vous ressourcer et réactualiser vos con  nais -
sances ?
Un parcours de formation de sept demi-journées vous est proposé. 
Objectif : permettre aux visiteuses / visiteurs d’entrer dans une 
vision ecclésiale, où la relation authentique et l’écoute spirituelle 
sont premières. Quelques thèmes clés essentiels rencontrés durant 
les visites seront abordés. La formation permettra également de 
vivre des temps de convivialité et de partage avec des personnes 
œuvrant dans un même ministère.
Dates des rencontres : les vendredis 29 juin, 14 septembre, 12 octo -
bre, 23 novembre, 14 décembre, 18 janvier 2019 et 22 février.
Renseignements et inscriptions : Véronique Yerly-Zurlinden, 
coordinatrice et aumônière au sein de notre unité pastorale,  
079 772 90 14.

Boulangerie - pâtisserie
« Au pain doré » « La Boutique à pains »

Nouveau : Sâles
Présent à Ursy 026 917 81 14

Energies renouvelables  :
Pompe à chaleur
Bois • Solaire
Ventilation contrôlée

Chemin de Halage 14
CP 268 • 1630 Bulle
Tél. 026 919 60 90
www.francis-mooser.ch1625 MAULES / SÂLES

Tél./Fax : 026 917 84 83
Natel : 079 244 36 10

• TRANSFORMATION
• RÉNOVATION
• RÉPARATION
• POSE

Nuit des veilleurs

Dans la nuit du 26 juin, à l’occasion de la Journée interna-
tionale des Nations unies de soutien aux victimes de la 
torture, les chrétiens du monde entier s’engagent à sou-
tenir par leurs prières ceux qui souffrent aux mains des 
bourreaux. Célébration à Bulle, à 19h30, à la chapelle 
Notre-Dame de Compassion.
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Equipe pastorale Abbé Bernard Miserez Cure catholique, rue du Marché 32, 1630 Bulle 026 919 61 00
 Abbé Daniel Agbeti
 Abbé Gilles Gachoud
 Abbé Florent Koumako
 Abbé Marius Nicoyizigamiye
 Marie-France Aeby Pollet
 Joël Bielmann
 Martine Floret
 Véronique Marchon
 Marianne Monney
 Marie-Jocelyne Pittet
 Véronique Yerly-Zurlinden

Secrétariat Sylvie Bosson Cure catholique, rue du Marché 32, 1630 Bulle 026 919 61 00
 Isabelle Fortunato Lundi-vendredi 9h-11h et 14h-17h
 Marie-Laurence Gothuey Vacances scolaires uniquement 9h-11h
 Isabelle Rumo www.upcompassion.ch
 Yolande Varga secretariat@upcompassion.ch
 Diana Aguiar, apprentie

Permanence téléphonique en cas d’urgence ou de décès (pas de sms) 079 649 60 84

Accueil   Rue du Marché 2, 1630 Bulle 026 912 73 74
Chapelle Notre-Dame de Compassion 8h30-11h30

Célébrations de l’Eveil à la foi
13 juin à 9h30 à la grotte de Romanens
20 juin à 16h30 à la chapelle de la Combert
22 juin à 15h45 à Sorens 
27 juin à 15h à la Verguenaz

Secrétariat
Durant la période de juillet-août le 
secrétariat de l’Unité pastorale 
Notre-Dame de Compassion, rue 
du Marché 32 à Bulle sera ouvert 
uniquement le matin de 9h à 11h.

Célébrations particulières
16 juin à 18h messe à la chapelle de la Verguenaz, Vaulruz
23 juin à 17h30 à l’église St-Pierre-aux-Liens, Bulle, messe de clôture de l’année 
pastorale
1er juillet à 10h à la grotte de Romanens
1er juillet à 10h messe sur l’Ile d’Ogoz
1er juillet à 10h30 à La Combert
12 août à 19h à la chapelle de La Motta, La Tour-de-Trême
19 août à 10h30 liturgie de la Parole au Cousimbert 
Chapelle de Thusy, Pont-la-Ville
17 juin à 9h
29 juillet à 10h30
26 août à 10h30

Fêtes patronales
24 juin à 10h à Bulle
22 juillet à 10h à Vaulruz
15 août à 9h30 à Echarlens et à 10h30 à La 
Roche

Fête de l’Assomption  
de la Vierge Marie – 15 août
18h, 14 août, messe anticipée à Vuadens et 
Vuippens
9h à Hauteville
9h30 à Echarlens
10h à Bulle
10h30 à La Roche

Fête fédérale des fifres 
et tambours, Bulle
La célébration du samedi 30 juin aura lieu 
exceptionnellement à 17h30 à la chapelle 
Notre-Dame de Compassion.

Messe d’ouverture 
de la nouvelle année pastorale
8 septembre à 18h à Sâles. Eucharistie pour 
toute l’UP, animée par le groupe P.U.S.H. 
A 20h30, concert gratuit du groupe à la 
salle de La Lisière, Sâles.

Le mariage chrétien, un projet 
de vie… qui se prépare !
Rencontre communautaire, 20h15 à 21h45, 
à la salle paroissiale de Corbières, les :
1er octobre 2018
26 novembre 2018

Confirmation 2018
Samedi 22 septembre, à 16h, à Bulle et 
Vuadens
Dimanche 23 septembre, à 9h30, à Cor-
bières, La Tour-de-Trême et Vuippens



VISITE DU PAPE

UNITÉ PASTORALE NOTRE-DAME DE COMPASSION

Le 21 juin 2018, le diocèse de  
Lausanne, Genève et Fribourg  
reçoit le pape François,  
lors de sa visite au Conseil œcuménique 
des Eglises, à Genève.  

Une messe, ouverte à tous,  
aura lieu à 17h30 à Palexpo.
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